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Esther Duflot: Prix Nobel d’économie

Une économiste selon mon cœur: pas de théorie 
fumeuse, pas d’idéologies, pas de calculs savants 
mais l’observation du réel.

Le travail 
d’Esther Duflo 
est singulier, 
parce qu’elle 
applique à 
l’économie des
pratiques que 
l’on réserve 
généralement à
la médecine ou
la chimie. Pour

mesurer les résultats, elle préfère  les expériences 
aux projections et aux théories économiques. Ces 
expériences sont menées à grande échelle dans de 
nombreux villages, c’est comparables aux tests 
cliniques avec de nombreux patients. Elles sont 
surtout menées sur le terrain, souvent avec des 
ONG, puis contrôlées. Ces expérimentations à taille 
humaine permettent d’évaluer ce qui marche (ou du
moins ce qui marche mieux) pour réduire la 
pauvreté.

Pour Esther Duflot, «il faut arrêter de penser à la 
pauvreté comme à un grand problème demandant de 
grandes solutions.» Pour l’économiste, repenser la 
pauvreté implique d’arrêter de la considérer comme
un grand bloc homogène qu’une seule solution 
permettrait de combattre, mais au contraire 
l’envisager sous de multiples aspects 
microéconomiques. 

Marc Blasband (Avec Financité)

La Terre n’est pas unique en son genre

Des astronomes ont étudié des naines blanches à la 
recherche d’indices sur les exoplanètes qui ont 
orbité autour d’elles par le passé.

Ils ont trouvé des niveaux d’abondance en fer oxydé
semblables à ceux que l’on trouve sur notre Planète.

Leurs observations n’ont pas été faites à côté de la 
porte: entre 200 et 665 années-lumière de notre 
jardin.

Mais de quoi conclure que beaucoup des 
exoplanètes rocheuses sont semblables à la Terre.

Encore une leçon de modestie. Nous ne sommes pas
au sommet de l’échelle de l’évolution, comme on l’a
très longtemps pensé. Nous sommes des animaux 
comme les autres. Et notre planète est une planète 
rocheuse comme il y en a beaucoup d’autres; sans 
doute des milliards.

Un tailleur de crayons (avec Futura)

Sirius B une des naines blanches qui a été observée ici,  
à côte de son compagnon, l'étoile blanche Sirius A.

Commentaire sur la violence du 29/10/19

On reproche aux Catalans leur démonstrations 
violentes, mais mettre des gens en prison pendant 
14 ans pour des crimes purement politiques, n’est-
ce pas de la violence? Refuser le dialogue n’est-ce 
pas de la violence? Les Catalans ont-ils le droit de 
répondre à cette violence par la violence?

La vitamine C

Mais elle ne dira rien.

Deux curés à la douche après un match

- Ton pénis a grossi

- Mais non, absolument pas. D’ailleurs je rentre 
toujours dans du 12 ans.
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Notre Titanic ne coulera pas

Le glyphosate sera interdit en 
Allemagne à partir de 2023.

La police de l’orthographe perd-elle la 
guerre?

Ce constat est alarmant pour certains, ignoré par 
d’autres. À quoi sert l’orthographe? A comprendre 
facilement un texte. Comme exemple, Lire et Écrire 
propose: «1 anfan sure 10 neu sora ni lir ni ekrire 
plutare.»  Un ami avec des problèmes écrit ainsi. 
Après quelques difficultés je me suis habitué à son 
orthographe phonétique. 

Le problème est que le français, comme toutes les 
langues naturelles, est redondant. Il y a plusieurs 
façons d’écrire «enfant» phonétiquement. L’histoire 
en a choisi une, de façon plus ou moins arbitraire. 
Parfois, il y a une explication logique, plus souvent, 
il n’y en a pas.

Le rejet par beaucoup des langues mathématiques, 
comme l’algèbre ou les langages informatiques, 
beaucoup moins redondantes, montrent que notre 
nature humaine recherche cette caractéristique. 

Pour certains c’est une question de culture, 
d’éducation, presque de classe sociale: mon 
orthographe montre que je suis meilleur que toi. 

La question reste: l’accord du participe passé rend-il
un texte plus lisible?

Marc Blasband

Une comète venue d’une autre étoile.

Découverte le 30 août dernier par l’astronome 
amateur Gennady Borisov,  la comète «2I/Borisov» 
n'est pas une comète comme les autres. Elle est 
d'origine interstellaire comme le prouvent les 
caractéristiques de son orbite.

Cette comète interstellaire est donc un astre glacé, 
façonné autour d’une étoile lointaine, et qui 
parcourt la Galaxie depuis des centaines de millions
d’années, voire des milliards d’années.

Si sa trajectoire est particulière, sa composition est 
plus banale. Après les premières analyses, elle 
ressemble  à une comète périodique du Système 
solaire, formant une famille que l’on associe à 
Jupiter mais probablement originaire de la ceinture 
de Kuiper.. Pour les intéressés, elle contient du 
cyanure d'hydrogène (HCN) et du carbone 
diatomique (C2) avec un rapport des abondances de
ces deux molécules similaire à celui trouvé dans le 
cas des comètes solaires.

Ce messager d’une autre étoile n’est donc pas 
fabriqué autrement que ses cousins de chez nous. À 
ce jour aucune matière bizarre, aucune molécule 
inédite n’ont été trouvées. Déçu?

Un Tailleur de crayons (avec Futura)
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Une taxe spéciale, du coup l’air est moins 
pollué à Londres

Le niveau de gaz toxique produit par les moteurs 
diesel a chuté d’un tiers dans le centre de Londres 
depuis l’introduction des charges pour les véhicules
les plus polluants (10£ et puis 12,5£ par jour).

Le NO2 est passé de 85 à 57 microgrammes par 
mètre cube au bord de la route dans le centre de 
Londres depuis octobre 2017, lorsque la taxe fut 
introduite dans le cadre de la Zone Ultra Low 
Emission (Ulez) de la capitale.

Le mois dernier, il y a eu 13.500 voitures polluantes 
de moins dans le centre de Londres qu’au mois de 
mars, soit une réduction de 38 pour cent.

Le volume de trafic dans le centre de Londres a 
chuté de 9 pour cent depuis l’année dernière. Les 
usagés ont utilisé d’autres moyens de transport que 
la voiture.

Cependant, le niveau de NO2 dans le centre de 
Londres reste bien au-dessus de la limite légale de 
40mcg/m3 et près d’un quart des véhicules dans la 
zone de recharge enfreignent la norme d’émissions 
Ulez. Cela s’explique en partie par le fait que les 
taxis («cabbies») qui roulent au diesel, sont 
exemptées de la taxe.

Comme souvent, les avantages acquis d’un groupe 
priment sur la santé et la vie de tous.

Un tailleur de crayons (avec The Times)

Samedi 23/11/2019 à 14h          ISC Rue des marais

Extinction Rébellion à Bruxelles

Interpellé par des manifestants et des élus, Philippe 
Close a livré le rapport de la police au sujet du 12 
octobre: «2 h40 de manifestation tolérée, 1h40 
d’avertissement avant l’intervention.»

Rien sur la liberté de manifester pacifiquement, 
donc d’entraver le déroulement normal de la vie 
sociale et économique. Comme il n’y avait pas de 
casseurs dans ce cas, le bourgmestre n’a aucune 
excuse pour un violence à 100% policière. Mais 
personne n’exige de démission d’un responsable. 
Non, mais quatre lampistes sont épinglés.

Rien sur les responsabilités des dirigeants de la 
police, rien sur la
responsabilité de
l’armement et de
la formation des
policiers. Aucune
remise en question
du rôle de la
police: défendre
l’ordre établi au lieu de la paix et la sécurité sociale. 
La police applique le slogan de notre société néo-
libérale: le fric avant la vie. Il ne reste qu’une vague 
promesse de mieux faire au niveau de la police.

Bien plus grave: rien sur les revendications des 
jeunes. Aucune promesse, même d’envisager et 
d‘étudier leurs demandes. Ce silence justifie la 
tactique et la stratégie de ce mouvement 
protestataire. On ne parle d’eux que par la violence, 
à 100% issue des policiers ici. 

Je n’aimais pas De Gaulle, mais lui il a osé dire: «je 
vous ai compris».

Marc Blasband
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Zones britannique ayant souffert de la maladie de la 
vache folle et celles ayant voté pour le Brexit.

Les Sargasses aux Caraïbes

Loin de chez nous, les
plages paradisiaques
des caraïbes sont de
plus en plus envahies
par les Sargasses. Des algues brunes qui, en séchant 
émettent des gaz nauséabonds et dangereux.

Les causes: très vraisemblablement les activités 
humaines.

On crée un centre international de suivi parce que 
ces sargasses coûtent à l’économie, non parce que 
les habitants souffrent.

Un Tailleur de crayons (avec le Figaro)

Fais chaque jour quelque chose 

qui te fait peur. 

Eleanor Roosevelt 
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Les émissions de CO2

Nous avons souligné le courage de notre 
gouvernement Wallon; il a annoncé des objectifs 
chiffrés quant aux émissions de CO2.

Il faut cependant reconnaître que les chiffres 34 et 
25 millions de tonnes ne sont pas des mesures d’une
réalité objective, mais le résultat d’un calcul, une 
somme des effets théoriques des voitures, des 
habitations, des avions, des fermes, …

On calcule ainsi le PIB (Produit Intérieur Brut du 
pays) ou encore l’indice du coût de la vie. C’est 
assez normal, parce que la production du pays n’est
pas directement mesurable et le coût de la vie non 
plus. Par contre, les émissions de CO2 sont des 
phénomènes physiques qui se mesurent. La 
quantité des CO2 dans l’air est même connue pour 
des dizaines de milliers d’années dans le passé.

Ces mesures ne sont pas simples, mais pas plus 
compliquée que la température. Tous deux peuvent 
varier dans de grandes proportions en un laps de 
temps assez court. Ces incertitudes ne nous 
empêchent pas d’utiliser la température à midi à 
Uccle, quand nous prévoyons un pique-nique à 
Durbuy à 15 heures.

Je ne fais pas confiance aux gratte-papier qui font 
ces calculs inutiles. D’autant plus que je ne parviens
pas à trouver les formules utilisées. Les chiffres ne 
sont donc pas contrôlable.

Pour mieux cerner le problème, je mesure chaque 
heure la quantité de parts par millions de CO2 dans 
l’atmosphère sur mon porche; quand je suis à la 
maison et que j’y pense. Ce n’est pas très rigoureux. 
Je dois avouer que je ne comprends pas toujours les 
causes des valeurs mesurées. Mais au moins ils 
décrivent une réalité objective et ne découlent pas 
d’un processus administratif douteux. 

Les minima mesurés chaque jour varient entre 410 
et 420 parts par million. L’an prochain, à la même 
époque, la fourchette devra être entre 400 et 410 si 
effectivement nous avons émis 3% de CO2 en 
moins. Sauf si ma logique fait défaut.

www.ferreole.be – www.cociter.be

En heure d’hiver.

De juillet à
août, ces
minima
oscillaient
entre 415 et
435 parts par
million. Ils
ont été fort
bas cette
semaine
Pourquoi?

Le vent
samedi? Les champignons qui s’activent après les 
pluies du début de semaine? Les automobiles 
visiteuses de Halloween qui ont absorbé du CO2?

Quel lecteur perspicace peut trouver la réponse? Un
petit cadeau pour les meilleures réponses. 

Commentaire sur l’espoir, du 22/10/19
Dans mon deuxième livre intitulé "vivre présent au 
XXI siècle", j'ai écrit " l'espoir mène au désespoir". 
En effet, j'avais observé que généralement les 
personnes qui vivent d'espoir, attendent que les 
"choses" bougent…. Aussi, suite à une réaction 
négative reçue, je suis allé voir dans le dictionnaire 
Larousse :

"ESPOIR: fait d'espérer, d'attendre avec confiance la
réalisation de quelque chose".

L'espoir est bien un "acte passif" aussi ce n'est pas 
avec l'espoir que les attitudes changeront ; c'est 
seulement avec un élan "d'agir constructif" que nous
pourrons participer aux changements socio-
écologiques.

 André Bajot
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